
Un projet de développement en contexte 
post-crise 

PROJET DE RECONSTRUCTION ECONOMIQUE ET SOCIALE 

EN MILIEU URBAIN (PRESU) A BANGUI, EN REPUBLIQUE 

CENTRAFRICAINE 



Contexte du projet : Bangui, ville vulnérable

Enjeux du projet : agir dans les quartiers 

dans un contexte post-crise 

Strat®gie dôintervention du projet : un projet 

flexible et adaptable
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Contexte  : Bangui, ville vulnérable
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Les dates du conflit

Contexte  : Bangui, capitale en guerre

La guerre civile de Centrafrique :

Première guerre civile de Centrafrique (2004-2007) ;

Deuxième guerre civile de Centrafrique (2012-2013) ;

Troisième guerre civile de Centrafrique (2013-) :

Opposition entre les milices de la Seleka, à majorité musulmane et fidèle 

au nouveau président Michel Djotodia, 

à des groupes d'auto-défense chrétiens et animistes ; les anti-balaka peut-

être soutenus par des anciens militaires des Forces armées centrafricaines 

fidèles à l'ancien président François Bozizé.
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Contexte  : Bangui, capitale en guerre

Les dommages infligés aux bâtiments dans 

le centre de Bangui sont fortement 

concentrés dans les quartiers de

Kilomètre 5 (PK 5), 

Kokoro, 

Miskine

et Bouca,

qui étaient tous habités par une majorité 

de musulmans. 
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Contexte  : Bangui, capitale en guerre

La crise a provoqué la fuite en masse de civils :

838 000 déplacés internes dont 413 000 à Bangui, et 

268 000 réfugiés dans les pays limitrophes 
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Contexte  : Bangui, capitale en guerre

Un des sites principaux dôaccueil de la 

population lors des évènements est 

lôa®roport MôPoko, qui a accueilli jusquô¨ 

100 000 personnes durant les 

évènements avant de progressivement se 

vider m°me si aujourdôhui certains 

déplacés y sont encore présents.  



Enjeux du projet

Le PRESU, agir dans les quartiers dans 
un contexte post-crise
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Le Fonds Bêkou

Le Fonds Bêkou, fonds multi bailleurs de l'Union européenne pour la RCA, doit financer le Projet 

de Reconstruction Économique et Sociale en milieu Urbain (PRESU) qui a deux objectifs 

principaux :

i) am®liorer la coh®sion sociale et lôenvironnement urbain de quartiers d®favoris®s ¨ Bangui et

ii) favoriser la reconstruction ®conomique des m®nages selon lôapproche de Travaux ¨ Haute 

Intensit® de Main dôîuvre d®nomm®e ç THIMO Bangui
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Enjeux du projet : agir dans les quartiers 
dans un contexte post-crise 
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Enjeux du projet : agir dans les quartiers 
dans un contexte post-crise 

Elaboration dôun programme dôinvestissements prioritaires actualisés et 

chiffrés, ainsi que des fiches techniques par sous-projet/secteurs 

dôinvestissements 

définissant 

- le contexte ; 

- la justification des investissements retenus ; 

- le contenu de lôop®ration;

- les spécificités techniques ;

- les impacts attendus ;

- les coûts ;

et les aspects op®rationnels li®s ¨ la mise en îuvre de lôactivit®. 
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Enjeux du projet : agir dans les quartiers 
dans un contexte post-crise 
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Enjeux du projet : agir dans les quartiers 
dans un contexte post-crise 

Adapter au quartier : Sara / Yakité / Km5

- la zone ciblée au départ par le projet est quasiment vide. 

- la « ligne de démarcation » : quartiers chrétiens et quartiers musulmans

(territoires de destruction de la ville).

- évolution de cette zone aujourdôhui impossible à déterminer : 

repeuplement par la population dôavant la crise ?, 

occupation par des personnes venues dôautres quartiers ?,

maintien dôune zone tampon non peupl®e?


